
La Campagne de Gilead, destinée à interpeller 
les personnes vivant avec le VIH sur leur 

qualité de vie et à sensibiliser le grand public, 
arrive à la station Concorde du métro.



À l’occasion de la 
journée mondiale 
de lutte contre le 

SIDA du 1er décembre pro-
chain, et dans un contexte 
d’impact négatif global de 
la crise sanitaire liée à la 
COVID-19 sur le dépistage 
et la prévention du VIH,  
Gilead se mobilise dans le 
cadre de sa campagne de 
sensibilisation « Tirons un 
trait » conçue et lancée en 
juin dernier par Addiction 
Agency. Par son action, 
Gilead souhaite sensibili-
ser les personnes vivant 
avec le VIH sur la possibili-

té d’avoir une vie normale, 
mais aussi sensibiliser le 
grand public de manière 
générale au VIH et à l’im-
portance du dépistage.

« Tirons un trait », 
la campagne de 
sensibilisation sur 
les enjeux de la 
qualité de vie des 
personnes vivant 
avec le VIH.

Si aujourd’hui les per-

sonnes vivant avec le VIH 
(PVVIH), dont l’infection est 
contrôlée par le traitement, 
ont une espérance de vie 
similaire à la population 
générale, leur qualité de 
vie reste bien souvent af-
fectée. 
Pour sensibiliser les per-
sonnes vivant avec le 
VIH et leur faire prendre 
conscience qu’il leur est 
possible d’avoir une qua-
lité de vie normale, Gilead 
a lancé en juin dernier une 
campagne intitulée « Ti-
rons un trait » . Cette prise 
de conscience tend vers 

une libération de la parole 
pour favoriser le dialogue 
avec leur médecin, si le 
sujet de la qualité de vie 
n’est pas encore abordé 
en consultation.
A l’occasion de la journée 
mondiale de lutte contre 
le SIDA du 1er décembre, 
Gilead organise une opé-
ration, s’inscrivant dans le 
cadre de sa campagne « 
Tirons un trait », pour sen-
sibiliser le grand public au-
tour du VIH et ses consé-
quences, avec l’habillage 
de la station de métro 
parisienne Concorde.

INTRODUCTION



G ilead va habil-
ler la station 
Concorde de la 

ligne 8 du 24 novembre au 
7 décembre pour renforcer 
ce message et sensibiliser 
de manière plus large le 
grand public au VIH, dont 
l’épidémie est toujours pré-
sente. Pour ce faire, 3 mes-
sages recouvriront les murs 
de la station Concorde. 
Dans la continuité de la 
campagne « Tirons un trait 
», certains aspects négatifs 
de la maladie seront rayés 
pour faire ressortir un mes-
sage positif et ainsi, faire 

prendre conscience que le 
quotidien des Personnes 
Vivant avec le VIH peut 
être amélioré.

LE DISPOSITIF



E n France, 173 000 
personnes vivent 
avec le VIH1  et plus 

de 6 000 nouvelles conta-
minations2  interviennent 
chaque année, touchant une 
population très hétérogène 
et souvent stigmatisée. 
Grâce aux avancées théra-
peutiques, une personne sé-
ropositive dont l’infection est 
correctement contrôlée par 
son traitement ne risque plus 
de transmettre le virus et bé-
néficie d’une espérance de  
vie similaire à la population 
générale. Mais, l’infection 

par le VIH reste une patho-
logie aux nombreuses di-
mensions, en particulier la 
qualité de vie des Personnes 
Vivant avec le VIH (PVVIH) 
au cœur des enjeux actuels.
En effet, selon une étude IP-
SOS3 , 40% des PVVIH inter-
rogées déclarent rencontrer 
des troubles du sommeil et 
une fatigue constante. 31% 
des PVVIH déclarent ressen-
tir des troubles de l’humeur 
et 30% déclarent rencontrer 
des difficultés de concentra-
tion.
La stigmatisation reste éga-

lement bien présente avec, 
entre autres, des idées re-
çues qui persistent, comme 
la croyance qu’une trans-
mission du VIH par une 
personne porteuse du VIH 
suivant un traitement est 
possible. Or, une personne 
séropositive par le VIH sous 
traitement antirétroviral bien 
suivi, avec une charge virale 
indétectable, ne transmet 
plus le virus lors de rapports 
sexuels non protégés. On 
parle alors de I = I pour Indé-
tectable = Intransmissible4 . 
Aujourd’hui encore, les dis-

criminations envers les per-
sonnes séropositives per-
sistent, participant à leur 
stigmatisation. 65% des Fran-
çais seraient gênés d’avoir 
un rendez-vous amoureux 
avec une personne vivant 
avec le VIH5. L’information et 
la pédagogie dans la sphère 
publique, comme en entre-
prise, sont alors essentielles 
pour lutter contre ces discri-
minations et cette gêne. 

LA QUALITÉ DE VIE, 
ENJEU MAJEUR POUR LES PERSONNES
VIVANT AVEC LE VIH  

1Santé Publique France, L’Info accessible à tous, VIH/Sida, juillet 2019
  2Inserm. VIH et Sida. https://www.inserm.fr/ hématiques/immunologie-inflammation-infectiologie-et-microbiologie/dossiers-d-information/vih-et-sida

3Etude Ipsos, Écouter la voix des patients, 2018
4Lecrips-idf.net, Des traitement pour empêcher la transmission du VIH et la survenue du SIDA

5La nouvelle sociologie du VIH, Etude Harris Interactive pour Gilead et mise en place et analysée par Francoscopie, auprès de 2 225 personnes, septembre 2020



D epuis sa créa-
tion, il y a plus 
de 30 ans, Gi-

lead est  engagé dans 
la lutte contre le VIH 
avec la recherche et le 
développement de so-
lutions thérapeutiques 
pour améliorer la vie 
des patients. 
Ainsi, Gilead a ainsi mis 
à disposition 11 médica-
ments contre le VIH et 
développé le premier 
traitement préventif de 
cette infection.

Gilead met également 
en place des actions 
de sensibilisation telles 
que des campagnes 
d’information destinées 
au grand public, aux 
personnes vivant avec 
le VIH et aux profes-
sionnels de santé. 

De plus, Gilead soutient 
de nombreuses actions 
de dépistage mises en 
place par des asso-
ciations d’usagers de 
santé et d’associations 

communautaires  ainsi 
que des opérations de 
prévention et de sensi-
bilisation. 
C’est le cas par 
exemple de l’initiative « 
Villes sans sida » pour 
laquelle Gilead sou-
tient plus de 8 villes et 
territoires (Paris, Seine-
Saint-Denis, Région Île-
de-France, Nice, Bor-
deaux, Lyon et la vallée 
du Rhône, Montpellier, 
Mayotte) qui sont en-
gagées dans la réali-

sation des objectifs de 
l’ONUSIDA. En 2022, 
ce seront 7 autres villes 
et territoires qui rejoin-
dront cette initiative.

Enfin, Gilead poursuit 
la recherche pour iden-
tifier de nouveaux trai-
tements afin d’amélio-
rer la qualité de vie des 
patients et à plus long 
terme d’envisager la 
guérison de l’infection 
par le VIH.

GILEAD, HISTORIQUEMENT ENGAGÉ 
DANS LA LUTTE CONTRE LE VIH 

  2Inserm. VIH et Sida. https://www.inserm.fr/ hématiques/immunologie-inflammation-infectiologie-et-microbiologie/dossiers-d-information/vih-et-sida
3Etude Ipsos, Écouter la voix des patients, 2018

4Lecrips-idf.net, Des traitement pour empêcher la transmission du VIH et la survenue du SIDA
5La nouvelle sociologie du VIH, Etude Harris interactive pour Gilead et mise en place et analysée par Francoscopie, auprès de 2 225 personnes, septembre 2020



Q u’est-ce que le 
VIH ?6

Le VIH, virus de l’im-
munodéficience humaine, s’at-
taque à certaines cellules du 
système immunitaire. Durant 
les premiers stades de l’infec-
tion, l’infection par le VIH peut 
passer inaperçue pendant des 
années7. Le VIH se transmet le 
plus souvent lors d’un rapport 
sexuel non protégé avec une 
pénétration vaginale ou anale. 
Un risque, moindre, subsiste 
pour les rapports buccaux, no-
tamment en cas de lésion dans 
la bouche. Le virus peut éga-
lement se transmettre par voie 
sanguine (partage de serin-
gues, accident d’exposition au 

sang) et également de la mère 
à l’enfant (grossesse, accou-
chement) si celle-ci ne suit pas 
un traitement, ou lors de l’allai-
tement. 
Avec le temps, et en l’absence 
de prise en charge, le système 
immunitaire est de moins en 
moins efficace. Des maladies 
dites “maladies opportunistes”, 
car elles profitent de la diminu-
tion de l’immunité pour se déve-
lopper, peuvent alors survenir. 
Lorsqu’une personne a une ou 
plusieurs maladies de ce type, 
elle a le SIDA (Syndrome d’Im-
munodéficience Acquise). 
 
 

Chiffres clés
En France, 173.000 personnes1 

vivent avec le VIH et plus de 
6.000 nouvelles contamina-
tions2 interviennent chaque an-
née, touchant une population 
très hétérogène et souvent stig-
matisée.
Entre 20 000 et 30 000 per-
sonnes en France ignorent leur 
séropositivité8 , ce qui contribue 
à faire persister l’épidémie.

Impact de la pandémie
Dans son rapport d’informa-
tion publié en octobre 20219 , 
l’ANRS Maladies infectieuses 
émergentes a observé l’impact 
négatif global de la crise sani-
taire liée à la COVID sur le dé-

pistage et la prévention du VIH 
avec entre autres un déficit de 
16% des dépistages sanguins 
entre mars 2020 et avril 2021. 

Selon Santé Publique France6-8, 
le nombre de sérologies VIH a 
connu une baisse importante 
au cours de l’année 2020, de 
-14% par rapport à 2019. L’uti-
lisation des autotests a elle 
aussi diminué : leurs ventes en 
pharmacie ont chuté de 22% 
sur la période. 
Les données du Système Na-
tional des Données de Santé 
(SNDS), qui couvre l’ensemble 
des bénéficiaires de l’assu-
rance maladie, indiquent quant 
à elles une baisse très impor-

LE VIH, UNE ÉPIDÉMIE 
TOUJOURS BIEN PRÉSENTE  

1

6Santé Publique France, VIH/SIDA : la maladie, septembre 2021
  7Inserm, Dossiers d’informations, SIDA et VIH, à quand la guérison ? Novembre 2018

8Santé Publique France, 2019
9https://www.anrs.fr/fr/actualites/902/impact-de-la-pandemie-de-covid-19-sur-lepidemie-de-vih-en-france-point-dinformation - Octobre 2021



tante du nombre de dépistages 
du VIH réalisés dans le secteur 
privé, avec une baisse de -55% 
entre février et avril 20206, du-
rant le premier confinement.

Le virus du VIH et son impact 
ne doivent pas rester invisibles. 
Pour diminuer la transmission 
du virus et poursuivre la lutte 
contre la stigmatisation des 
PVVIH dans une optique d’amé-
lioration de leur quotidien et de 
leur qualité de vie, il y a un vé-
ritable enjeu de sensibilisation.

Quelles sont les personnes 
les plus à risque ?10

-Les hommes ayant des 
rapports sexuels avec des 
hommes. Ils représentent 
environ 40 % des décou-
vertes de séropositivité.
-Les femmes nées à l’étran-
ger. Parmi les personnes 
contaminées à la suite d’un 
rapport hétérosexuel, 75% 
sont nées à l’étranger, dont 
la majorité en Afrique sub-
saharienne (79%). Dans cette 
population, on ne constate 
pratiquement pas de baisse 
du nombre de découvertes 
de séropositivité pour le VIH 

au fil des ans.
-Les populations migrantes 
et principalement des 
femmes, sont particulière-
ment vulnérables du fait de 
leur parcours migratoire et 
des conditions de vie diffi-
ciles à leur arrivée en France.
 

Où et comment se faire tes-
ter ?11 

- En laboratoire d’analyse ou 
en CeGIDD (Centres gratuits 
d’information, de dépistage 
et de diagnostic) avec un test 
classique par prise de sang. 
 

-Auprès de certaines asso-
ciations habilitées et dans 
les CeGIDD qui proposent 
des tests rapides d’orienta-
tion diagnostique (TROD) à 
partir d’une goutte de sang 
prélevée au bout du doigt 
un résultat en 30 minutes 
maximum. Un résultat positif 
doit être confirmé par un test 
classique par prise de sang.
-En pharmacie où l’on peut 
acheter un autotest à faire 
soi-même à partir d’une 
goutte de sang. Un résultat 
positif doit être confirmé par 
un test classique par prise 
de sang.

LE VIH, UNE ÉPIDÉMIE 
TOUJOURS BIEN PRÉSENTE  

1

6Santé Publique France, VIH/SIDA : la maladie, septembre 2021
10Bulletin de Santé Publique, 9 octobre 2019. Découvertes de séropositivité VIH et diagnostics de SIDA, France, 2018

11Préventionsida.org, Le dépistage du VIH pourquoi et comment ?



G ilead Sciences 
est un labora-
toire biophar-

maceutique qui créé, dé-
veloppe et commercialise 
des traitements innovants 
pour répondre à des be-
soins médicaux non satis-
faits. La mission de Gilead 
est de faire progresser la 
prise en charge des pa-
tients atteints de maladies 
engageant le pronostic vi-
tal. Gilead est présent dans 
plus de 35 pays à travers 
le monde, son siège social 
est situé à Foster City, en 
Californie. 

Depuis plus de 30 ans,  
Gilead est un acteur de l’in-
novation dans le domaine 
du VIH, à l’origine d’avan-
cées dans le traitement, la 
prévention, le diagnostic et 
l’accès aux soins, et est im-
pliqué dans la recherche 
d’un traitement curatif. 
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PUBLICIS CONSULTANTS :

Dimitri Hoornaert
06 27 60 61 96 
dimitri.hoornaert@publicisconsultants.com

Marie Germond
06 23 33 30 88
marie.germond@publicisconsultants.com

DIRECTION COMMUNICATION
GILEAD FRANCE : 

01 80 87 39 30
communicationfrance@gilead.com


